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Avis à MM. les Directeurs de Théâtres 


L'article VIII du traité passé entre la’ Société des Auteurs et Com- 
positeurs Dramatiques, à Paris et MM. les Directeurs de Théâtres, 
Casinos, Théâtres forains, Sociétés particulières, etc. est ainsi conçu: 

ART. VIII — Ÿe ne pourrai donner représentation des pièces mu- 
sicales sans l'orchestration approuvée par les auteurs. 

Il m'est de plus interdit de représenter ces pièces avec accompagne- 
ment au piano sans avoir obtenu une autorisation spéciale des auteurs. 

L'orchestration des ouvrages étant la propriété de l'Editeur de 
l'œuvre, les auteurs s'en sont remis à la décision de l'Editeur pour 
cette autorisation spéciale. 


En conséquence: Il est défendu de représenter cet ouvrage sans 
avoir traité 1° avec la Société des Auteurs et Compositeurs dramati- 
ques ; 2° avec M. Choudens, Editeur-propriétaire de l’œuvre. 

MM. les Directeurs auront à justifier de ces deux traités pour 
avoir le droit de représenter l'œuvre. 


CHOUDENS, Editeur 
30, Boulevard des Capucines, Paris. 


Loi du 19 Janvier 1791 


DROIT DE REPRÉSENTATION 


ART. 3.— Les ouvrages des auteurs vivañts ne pourront être repré- 
sentés sur aucun théâtre public daus toute l'étendue de la France sans le 
consentement formel etpar écrit des auteurs sous peine de confiscation du 
produit total des représentations au profit des auteurs. 


CODE PÉNAL 


ART. 428.— Tout directeur, tout entrepreneur de spectacle, toute as- 
sociation d'artistes, qui aura fait représenter sur son théâtre des ouvra- 
ges dramatiques, au mépris des lois et règlements relatifs à la propriété 
des auteurs sera puni d'une amende de 50 fr au moins et de 500 au 
plus et de la confiscation des recettes. 
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SCÈNE I 


LUCAGNOLO, DEUX JEUNES GARCONS servants de Lucagnodo, rn costumes fantasques 
une petite madone au dos; UN PÉLERIN. 


Pendant-qu’au loin sonnent des guitares, Lucagnolo l’hôtelier, jeune, gras, joh, vètu de couleurs vives, l'air effronté d’un 


Mascarille ou d’un Sbrigani.et les deux jeunes garcons sur une échelle ou au bas d’une échelle cueillent des grappes, 
les recoivent dans des corbeilles, 
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He met. Et que selon leur vœu... “achève à monsi _ 
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L'exécuteur qui à ramassé la hache Allegro ag=d 
DRLANDA se dirige vers le fond de la terrasse. f. LEE 
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Sous le ciel tout d’azur, la terrasse est devenue magnifiquement lumineuse de lune et d'étoiles. L'allée de lauriers roses apparait 
jonchée de fleurs, vers le billot blanc, au fond, et voici qu’entre les lauriers roses, un peu en avant, des arbustes espaces, les jeunes 
Clarisses, postulantes et novices, viennent s’agenouiller en jetant des fleurs et en levant des cicryes dans la clarté plus éblouissante. 
La lune s'étend jusque dans la sombre salle. Et l'orgue invisible pleure un chant très pur, très clair, angélique. Cependant 
César Sforza a ordonné le supplice. L’exécuteur la hache levée, se tient près du billot; et s'enlaçant, Orlanda et Danielo 
entrent sur la terrasse lumineuse. 
Mod!2 appassionato 
# ORLANDA et DANIELO 


mr ere 
ww. . 
FA ee a ——— 
BAS à" = SR SE ES 

Frap - pe les deux a - mants rate 


ESS RUN ER SRE mn 


en TE gt TL] e 


SF SE SIL RQ 


EE ere, ER 
SL 


VIS. = Et que la ha - - che Vers le chevet 


URI GRR RNCS ENT ERA 2 RO 0 O7 A SR 
EE DT LES 2 CES D NN mn 2e 2 DE EU MIE EME Mer ee Dee 
nn EE De EEE ST Cr 
RS = L 
Orl. EE À S DE 
Dan. CE  ———  ——  —— 
päle où nos fronts vont ‘Se = Pos 
2 eu? ax: - PRES RE ee ne en RE 
E——- cEBSES, 2 — 


=] 
=] 
SR ——————_— À — 
os [a — ps 


A.C. 12.550 


ie 7 
ee 


a Tempo 


44 Allarganudo mf° ; 
in = a —— —_—— 
Frap - “une les deux de 


Le ot a —— 
ln GE = —— === 


_- mants ra - VIS Et quevtla, hate che 


LS — < 
| % 
l 

KN 
ON 
[IT] 

| 

| | 


AG 12520 


À à FA {| L A | \ : DR : dr f 
#8. '. , >) €, À C7 € ’ { \ ù Ve D.” = Ca TR 


à 3 
: " — 
RE 5 + = sf 


COR * 


?. 


{ ee v 
PSE _ 


240 


RIDE AU 


Comme elle fit autrefois de son blanc voile diaphane, Orlanda enveloppe Danielode sa large manche 


prème. 


Voilés ils s’unissent dans une caresse su 
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